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Château de Balaiana 

À trois km à vol d'oiseau du château de Baldu, se dresse le château de Balaiana, encore 

relié aujourd'hui par un sentier à un second affleurement rocheux sur lequel se dresse 

l'église dédiée à Saint-Léonard qui est l'ancienne chapelle du château (fig. 1). 

 
Fig. 1 - Luogosanto, église San Leonardo : au fond le château de Balaiana (PINNA 2008, p. 102, fig. 81). 

La structure est située sur le mont San Leonardo à une altitude de 299 m, d'où elle domine 

une grande portion de territoire qui correspondait au Moyen Âge aux curatorie de Gal-

lura de Balayana, Canahim, Unali, Montanna et Taras ainsi que les voies de communica-

tion qui reliaient les ports et les principales cités du Judicat. C'est pourquoi on proposa de 

lui attribuer la fonction défensive des frontières internes et des territoires limitrophes. 

Même les réserves d'eau étaient abondantes : au pied de la colline granitique coule le 

ruisseau Balaiana et à proximité se trouve la rivière Liscia tandis que dans l'entrée, on 
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aperçoit encore une citerne pour la récupération de l'eau de pluie qui assurait à la place 

forte la permanence également en cas de siège. 

La forteresse a probablement été construite à la demande du juge Costantino I au XIe 

siècle, par une main-d'œuvre pisane. Cette hypothèse semblerait confortée par certaines 

particularités de la construction ; en effet, le château à été entièrement réalisé avec des 

blocs de granit équarris, dont la disposition par emboîtement ne prévoyait pas l'utilisation 

de mortiers ; des blocs plus grands et mieux profilés ont été placés au niveau des angles 

Les cloisons à double parement présent un interstice rempli  de petites pierres. La plani-

métrie est caractérisée par la présence d'un donjon (environ 12x7 m) à plan trapézoïdal 

articulé en deux espaces, avec accès du côté orienté vers l'est (fig. 2-3). 

 
Fig. 2 - Plan du château de Balaiana (Archeologia del territorio, p. 285). 
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Fig. 3 - Luogosanto, château de Balaiana, côté est (photo de C. Cocco). 

L'existence d'alignements en pierre dans la plaine environnante pourrait être l'indice de 

la présence d'autres structures relatives au château dont la fonction était d'empêcher l'ac-

cès provenant de toutes les directions.  

Il est mentionné dans le Condaghe de Bonarcado, qui indique la querelle née entre le juge 

de Gallura Costantino III et les enfants de son prédécesseur Comita Spanu, qui avaient 

occupé le château de Balaianu : en 1146 l'évêque de Pise Villano réunit à Bonarcado (dans 

le Judicat d'Arborée) les quatre souverains sardes pour résoudre la question. À cette oc-

casion, le château fut donné au monastère Santa Maria di Bonarcado ; sa destruction est 

en général liée aux Catalans–aragonais et selon certains historiens, ce geste fut ordonné 

par Alphonse d'Aragon en 1442.  

Des travaux de restauration furent entrepris à la fin du siècle dernier en raison du grave 

état d'abandon du château, dont il ne reste que quelque vestige du sommet (fig. 4).  
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Fig. 4 - Luogosanto, Château de Balaiana : vue du nord (photo de F. Collu). 
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